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DISSOLUTION DE SOCIETE

Avis est par le présent donné que la So 
ciété existant sous les noms et raison de 
Dorioa et Delorm-, artistes photographe, 
de la cité d’Ottawa a é:é dissoute de con- 
•entemiot mutuel ; Toutes dettes envers la 

devront être payées à J. B. 
itea reclamations entre la socîé- 

présentée aa dit J. B. Dorian 
a fa're les paiements, 

mars 188*.

sent 
dite société < 
Dorioa et ton 
té devront être 
qui e:t autorisé 

Daté ce 29
J. B. DOBION 
Jos DELORME

Témoin, J. BISHOP K

PERDU.
Sur le parcours d s rues Wellington, 

Sussex Est un paquet con-enant plu- 
sieurs morçeaux de mu-lqu*. La personne 
qui le rapportera au No. 76 rue Murray, 
sera récompensée

A
un an la nation entière s’eet 
déclarée pour la protection, puis­
que le gouvernement a remporté 
les élections pour une troisième 
fois sur cette question, malgré 
toutes les prévisions des hono­
rables membres de ce côté-ci de 
la Chambre. La nation serait 
tn droit de nous reprocher notre 
conduite à son égard. Notre 
conduite envers elle serait celle 
qu’on tient à l’égard de cette 
fille qu’on allait marier : le père 
la promet, la mère la donna, et la 
famille se réjouissait de l’union 
désirée. Quand vint le tour du 
prêtre de demander à la fiancée, 
selon l’usage, si elle acceptait 
l’alliance qu’on lui proposait. 
Homme <le bien, dit-elle, 
êtes le premier qui avez songé à 
me faire cette question, et elle 
refusa.

M.l’Orateur,au jour des comices 
populaires, lorsque l’officier de la 
loi demandera à la nation si elle 
accepte l’alliance commerciale 
qu’on lui propose, je crois qu’elle 
répondra. Homme de bien, vous 
êtes le premier qui songez à me 
f»ire cette question-là, et elle 
refusera sa confiance au parti 
actuel, s’il est résolu de l’engager 
dans une alliance qui devra 
pour elle des suites si funestes. 

FIN.
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DISCOURS

M. F. DUPONT. M. P.
PWK RAGOT,

RÉCIPROCITÉ ILLIMITÉE
PBONONCÉ A LA

CHAMBRE DES COMMUNES

le SS Mare, ISS».

Voilà la classe de personnes 
qui se trouve obligée de suppor­
ter les taxes indirectes, car ces 
taxes ne pèsent pas sur le culti­
vateur qui confectionne généra­
lement ses vêtements d’étoffes 
indigènes faites de produits do­
mestiques.

Si les produits de la ferme ne 
pas, le cultivateur 

n’achète pas d’étoffes de manu­
facture étrangère. Il est ainsi 
en position de contrôler chaque 
année le montant qu’il paie au 
tiésor public. Si les produits de 
la ferme ne trouvent pas d’écou­
lement sur le marché local ou 
sur le marché étranger et qu’il 
est obligé de les garder, il écono­
mise sur ces achats, et consé­
quemment, il paie moins de 
taxes. Mais quand nous aurons 
la taxe directe, bon an, mal an, 
le cultivateur aura toujours à 
payer le même montant. Sur 12 

16 millions de piastres que nous 
serons obligés de répartir sur 

population de cinq millions 
d’habitants, il aura à payer, cha­
que année $3.00 par tête pour 
chaque membre de sa famille, 
d’après l’évaluation si la taxe 
pèse sur sa propriété ; ou sur son 
revenu. Mais, bon an, mal an, 
il lui faudra payer cette taxe et 
il ne pourra pas contrôler le mon­
tant q’il paie au trésor public.

Je dis donc que la taxe directe 
pèse plus sur le cultivateur que 
sur toute autre classe de cito­
yens.

M. l'Orateur, la taxe directe 
vst-ellv possible dans notre pays 
sous le contrôla surtout du gou­
vernement de la Puissance du 
Canada ? En Angleterre, on a 
la taxe sur le revenu, mais il ne 
faut pas oublier que le gouver­
nement anglais a le contrôle sur 
les municipalités. Ce sont les 
officiers des municipalités dont 
il a le contrôle qui évaluent les 
revenus des citoyens ou les pro­
priétés foncières, tandis qu’ici, le 
gouvt rn ment fédéral n’a aucun 
contrôle sur les municipalités, ni 
pour l’évaluation des propriétés 
ni pour l’évaluation des revenus. 
Quel sera le résultat, si on im­
pose la taxe directe ? Il faudra 
une légion innombrable d’em­
ployés publics.

Il n’y a pas longtemps, je me 
joignais aux honorables membres 
de ce côté-ci de cette chambre 
et je leur donnais la main pour 
opposer une mesure du gouver­
nement, et une des raisons pour 
lesquelles je me joignais à eux, 
c’est qu’il s’agissait, en empê­
chant l’adoption de cette loi, 
d'empêcher l’augmentation du 
nombre des employés publics. 
Les honorables membres n’hési­
tent pas en ce moment à préco­
niser un système qui devra 
lancer dans le pays et dans 
chacune des municipalités de la 
Puissance du Canada, un nombre 
innombrable de collecteurs. 
Quand on porte à un chiffre le 
nombre de taxes directes qu’il 
faudra prélever si nous avons le 
libre-échange, je crois que l’on se 
trompe encore et que l’on fixe ce 
chiffre trop bas ; car il faudra un 
montant énorme pour couvrir la 
perception de ces impôts et payer 
toutes les personnes qu’il faudra 
pour faire cette perception.

Les honorables députés se sont 
plaints de la loi électorale, se 
sont plaints aussi de la subdivi­
sion des comtés faite par le gou­
vernement conservateur, car di­
saient-ils, par ce moyen, le gou­
vernement a exercé une pression 
sur l’électorat à notre détriment. 
Que serait-ce si une légion d’em­
ployés avaient entre les mains 
l’électorat, et pouvait le contrôler 
par le paiement des taxes 
directes ? Que serait^ce quand 
viendra le temps des élections, le 
temps d’en appeler au peftple 
pour faire changer le gouverne­
ment quel que soit le parti au 
pouvoir? Le résultat serait que 
les officiers du gouvernement 
pressureraient l’électorat pour 
obtenir son suffrage en laveur du 
parti au pouvoir, quel qu’il soit. 
Les honorables députés ne sem­
blent pas craindre cet état 
de chose. Je considère qu'ils 
ont gagné beaucoup en hardiesse 
depuis quelque temps. Je crois 
que nous ne serions pas justifia­
bles dans les circonstances d’a 
dopter la résolution proposée par 
l’honorable député d’Oxford Sud 
(Sir Richard Cartwright), ce 
serait tenir une conduite étrange 
à l’égard de la nation si nous 
adoptions une telle politique.

Je crois que bien que nous en 
ayious le pouvoir, il n’est pas 
raisonnable d’adopter une telle 
proposition, lorsqu’il y a à peine

se vendent

une
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tes de l’année. Elle sera présidée 
par Monseigneur l’archevêque.

Hier, il y eu réception pour les 
Enfants de Marie de la section An­
glaise. 19 membres ont été reçus; 
la cérémonie était présidée par Sa 
Grandeur Mgr. l’Archevêque et le 
Rév. M. Holland, directeur de la 
Congrégation, et de M. McGovern. 
Sa Grandeur Mgr. donna 
sur l’amour de Dieu, ayant pour 
texte ces paroles: “Mon Ame glori­
fie le Seigneur.” Le soubassement 
de l’Eglise était rempli, c’était réel­
lement édifiant La Congrégation 
des Enfants de Marie pour la section 
Anglaise angmente de plus en plus, 
ell compte déjà parmi ses membres 
un nombre de 260. Nos félicita­
tions au Rév. M. G. Holland, pour le 
zèle qu’il ne cesse de déployer pour 
le succès d’une œuvre aussi admi­
rable.

Le site pour la nouvelle église des 
Irlandais n’a pas été encore choisi.

Le Rév M. Holland, de l’évêché 
partira dans une couple de jours, 
pour aller prendre quelques 
ae repos dans sa famille.

Soirée Dramatique.
On nous prie d’annoncer que la 

soirée musicale et dramatique an­
noncée hier soir comme devant 
avoir lieu mercredi, est avancée 
d’un jour, elle aura lieu demain 
soir, Mardi, à 8 heures très précises, 
au bénéfice de l’Orphelinat St. 
Joseph. Entrée 10 centins

Dans la Capitals
3TTaT ■*-- 1 . %R ' -• •*VELOU'I

ruo do la l'aix,

V iF
ÆiA travers la ville.

Journée radieuse aujourd'hui 
dont les promeneurs profitent ara 
piemen t.

Il y aura réunion du Bureau des 
Ecoles Séparées demain soir à huit 
heures.

Les rétidents des bords de la 
rivière Rideau s’attendent que la 
crue des eaux ne causera aucuns 
dommages sérieux cette année,

Mlle Rose Braniff, la cantatrice 
que tous aiment à entendre donnera 
un concert au couvent de la rue 
Rideau sous peu.

Le marché By samedi était en­
combré de brocanteurs de chevaux 
et les échanges ont été faits sur une 
assez vaste échelle.

Société St. Joseph.
11 nous fait nlaisir d’annoncer que 

l’hon. M. Chapleau a accepté l’invi­
tation de l’Union St Joseph d’Ottawa 
pour adresser la parole à la Salle 
du Grand Opera lors du concert qui 

soir du premier jour 
des fêtes du 25ième anniversaire de 
la fondation de cette société, le 23 
mai prochain.
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Nouvel les Bâtlewe*.
M. A. Charlebois, l’entrepreneur 

des nouveaux édifices publics, croit 
que le tout pourra être livré au 
Gouvernement vers la fin de juin 
prochain. Iæs travaux d’extérieur 
sont à peu près complétés do même 
que les planchers en asphalte et les 
escaliers en fer ; il ne reste donc 
plus à l’intérieur que les fenêtres et 
les travaux de plâtrage et de menui­
serie.

.m
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iCOURRIER DE HULL.

iSl^e Révérend Père Charles a offi­
cié à la grande messe, hier. Le 
révérend Père Ilarnois a fait le ser­
mon de circonstance.

Il y a eu hier après-midi, réunion 
des membres des précurseurs de la 
tempérance.

Réunion des membres de l'Union 
St Joseph, ce soir.

Une grande soirée dramatique 
aura lieu à la salle de l’Œuvre de 
la Jeunesse, dimanche prochain au 
profit d’une bonne œuvre.

On nous informe qu’il y a environ 
une quarantaine de personnes de 
Hull, qui font partie de l’ordre des 
chevaliers du travail.

L’aqueduc a gelé à plusieurs en­
droits, hier.

Une assemblée spéciale du con­
seil de ville aura lieu samedi.

L’assemblée de la société St. Jean- 
Bap'iste, a été nombreuse, hier 
£lus de trois cents personnes étaient 
p és-n es.

[e révérend Père Harnois, au 
p ô ie hier, a forteirent blâmé le 
réd.ir, eur d’une certaine Lmi'le ré 
p,indue quot’d enne nentdani Hull, 
sur le fait qu’on avait publié à tort 
e* à travers le compte rendu 
fête religieuse de vendredi dernier, 
à l’occasion de la Garde d honneur.

Si le rédacteur de cette feuille 
a’éta't donné la peine d’assister à 
cette cérémonie comme l’a fait le 
reporter du “ Canada ” et la plupart 
des citoyens de Hull, eu le trouble 
d’aller quérir les renseignements 
des autorités, il aurait appris que la 
.société de la garde d’honneur ré 
comment fondée à Hull, n’est pas 
seulement pour h s jeunes filles,mais 
bien pour tou* ’es paro’ssiens en 
général.

Ce journal tricolore aurait bien 
mieux fait de copier le “Canada,” 
comme il a l’habiture de faire depuis 
quelque temps.

On est sur le point de fonder à 
Hull une société de prévention con­
tre la cruauté des animaux. Plu­
sieurs personnes prennent plaisir à 
les maltraiter. Nous avons remar­
qué C’ïs jours derniers des gens peu 
sensés qui u’amusaent à tuer avec 
des fouets les fouines qui sortaient 
de leur ni s des cours à bois de M 
E. B Eddy au bas de la rue Victoria. 
On devra t mettre fin à cet état de 
choses. Il vaut mieux endurer ces 
pauvres “ petites bôVs ” que de le»

Pim de police

Hier après-midi, vers les 3h. deux 
jeunes gens avinés se sont pris de 
querelle, sur la rue King, à l’encoi­
gnure la rue St André et durant 
près d’une demie heure, les coups 
de poings et de pieds pouvaient dru 
comme grêle, la foule ne tarda pas 
à faire cercle autour des deux pugi­
listes qui semblaient de plus en plus 
animés. Ce sp’cticle en plein di 
manche après midi n’était certaine­
ment pas ce qu’il y avait de plus 
beau à voir ; ce qui surprenait le 
plus les assistants à cette scène 
disgracieuse c’est que d’une extré 
mité à l’autre de la longue rue King, 
pas un seul homme de police n’était 
visible à l’cu 1 nu. Quelques instants 
plus tard les mêmes jeunes gens 

suivie d'une foule to’i- 
ossissaute de flâneurs,

I
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tapageurs
jour- g 1 .
étaient de nouveau aux prises, In- 
bits bas, sur la rue Chape:le.

L’arrestation de ces perturba 
leurs de la pa:x publique aura i 

fait découvrir aux

ie Pilules*Vallet lem send pee 
Vallet est h 
thaqme pfleleVIN iePilules*Valleto ffiærïriiïv *risées per arrêté ministériel. t

uPHulesieVaUet^W^S?21
couleurs, les pertes blanches. ♦

i» Pilules * Vallet t ïïït" I
uPüulesèVallet^^^

Bi-niOKSTIF DK

probablement
autorités l’endro t où ces jeu 
gens avaient pu se mettre dans un 
pareil état le dimanch .

Note* civique*
Le comité do Santé n'as e-nbleta 

demain à 7.30 p. m
Noie* BellKlenwee.

Au prône à la Basi ique, hier, le 
Rév. Grand Vicaire Routhier, après 
avoir fait la lecture du décret cou 
tre les rnariag s mixtes, s\ st forte 
ment „„ ,
d’unions. Le Rév. l\ Holland qui 
fit le prône en anglais mit aussi a s 
ouailles en garde contre ces ma­
riages qui sont une cause de scan­
dale pour la société.

Le sermon a été donné en anglais 
et en français par le Rév. P. Noliji, 
de Montreal qui expliqua une fois 
de plus avec ton é oquence bion 
connue la balle œuvre à laquelle il 
se dévoue : celle de la colonisation.

A 4 heures le Rév. Père assista à 
la réunion des Enfants de Marie 
qu’il enrô’a sous la bannière de la 
société dont le but e.-t si digne d’en 
couragement.

Les pieux exercices dos Quarante 
Heures sont coinm ncés samedi à 
1 Eglise 8t. Joseph d’Ottawa et ont 
été suivis par uns grands multi­
tude.

Hier soir iut lieu à la chappelle 
delà rue Murray, la première de la 
série d’instructions qui se donnent 
tous les dimanches durant l’éte et 
qui n’ont été interrompues que par 
les exercices de la conference du 
carême à li Basilique. La pe 
chapelle était remplie defilèb»

CHASSAING
DIGESTIONS DIFFICILES 

MAUX D'ESTOMAO 
PERTE DE L'APPETIT 

DES FORCES, etc.

\

P ABU -19, BUE JACOB. 19 - PARISPARIS, S. avenue Victoria, 6, PARIS
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Solntion
B’AMTIPYFlSi^ESi vous voulez de beaux bijoux ou une 

jolie montre allez chez D Goyer, No. 136 
rue Sparks, et vous serez satisfait.

DX2
Permettez-mol, Messieurs de vous ra­

conter un fait J’avais un cheval, mais je 
n'*n comptais plus rien tant qu'il était ma­
lade, je Vavais offert pour la somme de une 
piastre pour m'en débarram 

One idée m'est venue, i’av 
parler de la poudre à condition, 
le nom de poudre Major, k vendre chez 
LEBEL à FRERE à Ottawa, pour en faire 
l'eaeai, j'en ai acheté un paquet, et je voua 
certifie que, au bout de huit jour», mon che­
val était en état de travaille , et complète­
ment gu'ri. et -i qi.elqu'un doute di ce f*it, 
je lui en donnerai dei preuves dans n’imp r- 
te quel tem; a, je demeure à St José, h dfOr-

TROUSTTE
! Calme instantanément ot guérit les Migraines, Nûuralgies, 
; Coliques hépatiques et Uèp'.irÉtiques, Asthme, Emphysème, 

Rhumatismes, Goutte, S manque, fùaiacUes ne rue uses et eu 
I ; général toutes les Maladies où la DOULEUR joue le 
' ! principal rôle.
] Bien exiger le nom de TROUKTTE fjr chaque Flacon.

vais enterdn 
connue so

Vente en Gros à PARIS : E. MA SIEE, Pharmacien, 264, boulevard Voltaire.
Ot tuant D' F X '

— A JloiatrSul :
Déi'o-Uiiire a <

I. MORIN * C" LA VIOLET TE A NELSON.A ÿif:l>er ; D'E

ELUE RACKTTB, Cultivateur.

MALADIES du CŒURSI vous evez besoin d’une hagu t de ma­
riage faites tur commande, allez toujours 
th z D. Goyer, No. 136 rue Sharks, Les Dragées Tonico-Cardiaques Le Brun

prises a la dose de 4 & 10 par Jour, guérissent les
1AUDIES DO CŒOB, les PALPITATIONS et l’HYDROPISIE la plu rnicée.

LE BRUN, Ph"-Cliimiste, 50 et 52, Faubourg-Montmartre et 47, rue Lafayette, à PARIS
DEPOTS DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA

DEVANT LE MAGISTRAT DE P JLICE yer, No. 136 
ment de bi- 
chaines etc.

N’onbllez pas que
rue Sparks a le plus bel 
joux, joyaux, bagues, montres, 
de la ville d’U t^wa.

D. Go

Lundi 9—Quelques causes seule­
ment sont soumises devant Son 
Honneur.

Harry Thompson, t ipagmr, sur 
la rue, se voit cohdamnê à $2 d'a­
mende et $1 de frais.

P. Roy, perturbateur de la paix 
publique, il est condamné à $3 d’a­
mende et $2 de frais.

A. McDonald, accusé a issi d’avoir 
tioublé la paix, et ayant fait défaut 
de comparaître, ci matin, un bref 
est émané contre lui pour le forcer 
à venir dema n.

John Tyh •, désordre sur la rue 
Clarence, la cause renvoyée faute 
de preuves suffisantes.

John Ashfiild, refusant d’enlever 
la glace sur-on t’O'toir, Son Hon­
neur l’avertit que si l’ouvrage n’est 
pas fait d’ici a 6 heures ce soir, il 
paiera l’am-*iide requise par 'a loi.

Une allemande, est amenée de 
vaut la cour ce matin, accusée d’a 
voir volé une rob*, la cause est 
remise à demain.

La cause d Emma Palmer se ter 
mine ce matin, Sou Honneur pro 
noncera le jugement mercredi pro­
chain.

U te
ON DEM Ait Uti 

Deux on trois porteur* pour 
délivrer le Journal dans 1b 
Cite de Hull. S’adrw er b ee 
bureau.

a à
cette occasion ; le sermon a é é 
donné par le chapdain d< s Congré­
ganistes, le Rev. M. Routhier.

Ce matin, les dames de la so lété 
de couture ote Elizabeth et St Jérô­
me ont assisté à une messe célébrée 
au couvent de la rue Rideau par 
Sa Grandeur Mgr Duhamel, assisté 
des Révds MM. Campeau et Holland.

Le chant a été rendu par le 
chœur de la congrégation des dames. 
Les solos ont été remplis par Mdes 
Boudrcaul', Dunn et Laha su ; Mdu 
Baulay présidait à l'o gue.

A l’issue de la musse Sa Grandeur 
Mgr Duhamel adressa la parole en 
anglais et en français, prenant pour 
texte: “ Aimez votre prochain corn 
me vous mômes.”

La réunion annuelle de a société 
Ste Elizabeth a eu Peu et t e. ap: è • 
midi dans la saVe du couvent sois 
la présidence de notre distingué 
prélat.

Ce matin, Monseigneur l’archcvô 
que a dit la messe à heures dans 
la chapelle de la rue Water pour 
les dames des soc é lés Ste E izabeth 
et St Jêrô ne. Il était assisté du 
Rev MM Campeau et McGovern 
chapelains de ces socié.és. C’était 
à l’occasion de la clô are des s‘an 
ces de l’hiver. Un bon nombre de 
dames étaient présentes et se sont 
approchées de la table eucharistique. 
Après la messe Monseigneur a fait 
une allocution dans les deux lan­
gues sur la chanté. Comme d’ha 
bltude sa parole facile et pénétrante 
a été très goûtée et a dû encourager 
ces bonnes dames dans leur œuvre 
de dévouement pour les p mvres ; cet 
après-midi à deux heures 
réunion des membres de 
ciatiçn pour la reddition des comp-

VOITURES D’ENFANTS
de toutes descriptions à la SALLE DES VARIÉTÉS et MAGASIN 

de FOURNITURES pour MAISONS.

632 & 534 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYûE

BEM4KDE
UN HOMME de 34 ans, un garco- 

vant de France, connaissant parfaitement 
le travail de la vigne et le taillage des 
arbres fruitiers, demande de l'emploi. Pour 
tout renseignement s’adresser au 
du journal La C*sada.

9a-?aU OHATJS3ÜHES
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chaussure;
C’est en allant vous faire Chausser au No. 229, ru ■ Dalhousie que 

vous aurez une bonne paire de Chaussures faite juste a votre pied et d’une 
bonnç durabilité. Chaussures d’hommes, de Dames. d’Enf mis, etc. etc.

N'A POLHOKT OANTIN
Ho 229 RUE DALH0USIE

AVI»
colporteurs des campagnes et 

le. 15,000 chromoa lithographiês, 
ion directe d’Europe, genre à peu 

- tu, dont la vente est très rapide 
ien payanie. La p'us belle collection 

possible en sujets re’igteux.
Demandez JOSEPH RICHARD, 94 nu 

du Pont, Hull ; de 6J à 8J heures d » matin 
et de 6 à 8 heuree du seir. 9a—14-Bf.

AVIS .ux 
de la vill 
i apport at. _

VINAIGRESaü%
A tous ceux de nos abonnés 

qui nous ferons parvenir leurs 
arrérages, ou aux personnes 
qui nous feront parvenir le 
prix d’un abonnement pour 
une année, nous leur expédie­
rons le magnifique feuilleton 
intitulé * Le Mari de Mar­
guerite,” en brochure de 176 
pages.

Ce feuilleton qui est un des 
plus beaux qui aient été publié 
sur les journaux a beaucoup 
intéressé nos lecteurs, et a fait 
sensation parmi nos lectrices-

VINAIGRER!! DE KINGSTON.
Eiamem dt Mil da Sendee Civil,

MANUFACTURIERS
___ le*. Cidre,

VINAIVKKN
Garantis Pars sans tons les Rapports.

EX VESTE A OTTAWA 
Per ton* le* Principaux Epicier*.

Malte et antre*
Les citdidato qui ont l’intention de se 

présenter pour l'examen du Se vice Civil 
sont | née de prendre avis que les examens 
préliminaires et de qualifications ordineires 
ne seront pas tenus en mai prochain.

Par ordre du bureau,
P. LKSLEUR, 

Secrétaire

DECES
îr, à l’âge de 2 mois 

Henriette-Jerôaoe,
Adam. Ses funé ai 
main, le 10 courant, à 
dence 342, rue Sustex

et 22 jours, 
tille de l’èchevii

Iles auront lieu de- 
4 heures p. m. Rési­

liai ie-H.c

1888 1888a7e-9aLa «1er du Ciel
Se trouve à St Sauveur parmi les 

affaires de conscience qui soutien­
nent l’âme pendant les terribles 
épreuvts d'ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, joncs de 
mariage et bijoux à grande réduc­
tion de prix, garanties chez

H. H. Nouez, 
No. 30, rue Rideau.

Ctlawa, 3 Avril, 1888 L'illIQI DtS AhTS DE LQKORES.
AVIS

Des modèles de plaques seront vus et 
des souscrip ious seront re çues jusqu’àL’k deilulBtPBlIen du Jeurnal 

*• Le Canada” me sera reason­
able d'anoane dette contrac­
ée en MH nent a moins d’an 

ordre signe par ,1e directeur* 
M. Oscar Mc Vend 1.

Ottawa* 19 Mare. 1888.

JEUDI, 29 MES COURANT.
JAMES HOPE &, CIE.,il y aura 

cette asso
coin de* Bue* Spurka At Elgin, Oltuwa.
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Publié pa

HM AMIE

Xj El

Prix c

Un an, pour li 
“ ea deh

Toutes letti 
etc. doivent ê

BURE

LE

Ottave

6ir John . 
main, que pei 
mesures du g 
les jeudis, api

Le bill de 
du haut de I 
comité des cl 
matin, mais fl 
ance à la den

M. Perry d 
n;m nt se p 
budget supp i 
cable à la n 
Tignish et d

M. Guill-t, 
donnanttouti 
-gouvernemeu 
durant a d ri 
dee abju li -a 
dans tous les 
dés par le goi 
nière année <

M. Merci r
programme ] 
les programr 
été de tous li 
conservateur, 
ocaliste, coa 
protectionnisl 
peu de politk 
tant besoin q!

M. Davin, 
désirable de i 
lions justes 
qui ont servi 
tables ou de 
révolte du N 
garder les loi 
des rebelles, 
faire la camp 
fait sentir.

“La Patrie 
■««On évalui 

sonnes des c< 
magny et l’Ii 
Unis du-anl 
sema:nc8.”

Cela est sa 
triotiques dt 
autres du mé 
comment en

M. McMull 
donnant lesi 
de chaque in 
bom 'stead d 
Oae-.t, y coa 
payé à cha 
voyage par ji 
total payé à < 
voy ge ou ai 
date de leur
1er janvier \

D’a.rès le 
«Chambre le 
■dans presque 
:sur la récipre

Ontario........
Oüébec.......
Nouvelle-Ecc 
Nou« eau 
Ile d i P 
Mani oba. .. 
Terr t. du N< 

mbit-Bri

-Bri

Col o

Total,

M. Wilson 
indiqumt to 
nemenl du C 
conques, dan 
du Nord-Uue 
des diverses e 
quelles le sc 
les modes de 
émission raci 
lance non en 
mars 1888.

M. McMuile 
demain com 
ce des malle 
cher Creek, 
quotidien ou 
Une*, et qui 
de la malle ? 
mois ou par ; 
soumissions 
quelle manié 
été publiées
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